
Le Courrier de l’Ouest

cholet
Jeudi 16 novembre 2017

Éducation

Des écoliers gourmands à La Bonnauderie

La Maison familiale rurale et
Centre de formation des
apprentis La Bonnauderie a
accueilli mardi des écoliers
de Mazières-en-Mauges.
« On peut les manger les pépites ? »,
questionne un jeune écolier. David
Besson, formateur en boulangerie et
en pâtisserie à La Bonnauderie, vient
de découper un morceau de pâte en
forme de bonhomme sur lequel il a
planté deux pépites en chocolat pour
les yeux… C’était l’effervescence dans
les cuisines de La Bonnauderie mardi
dernier. Des plats recouverts d’appé-
tissantes tartelettes aux pommes s’ap-
prêtent à rejoindre le four. Des plus
grands, en 3e, encadrent les plus pe-

tits, élèves de grande section et de CP.

« Susciter l’envie »
« C’est la 2e année consécutive qu’on ac-
cueille des écoliers », explique Char-
lène Sahllali, responsable de la classe
de 3e d’orientation par alternance. Un
accueil qui s’inscrit « dans le cadre
des enseignements pratiques inter-
disciplinaires, prévus par la réforme
du collège ». Cette « pédagogie par le
projet » profite aux 36 collégiens de la
MFR, qui ont planché sur cette jour-
née depuis la rentrée en septembre. A
commencer par le choix des recettes :
sablés aux pépites de chocolat et tar-
telettes aux pommes. « L’objectif est
d’accompagner sans faire à la place
d’eux, susciter l’envie et s’adapter aux

touts petits », ajoute l’enseignante.
Durant quinze semaines, ces collé-
giens étudient à La Bonnauderie et « le
reste du temps, ils vont en stage dans
différents secteurs d’activité ». Avant
de trouver leur voie, ils devront déjà
valider leur Brevet des collèges. La
journée de mardi, valorisante et res-
ponsabilisante, les aidera puisqu’ils
seront évalués durant un oral où ils
présenteront toutes les étapes de ce
projet. La dernière étape sollicitait
le savoir-faire du formateur Nicolas
Brossard afin de confectionner une
boîte destinée à ramener les pâtisse-
ries cuisinées durant la journée. Pour
enfin dévorer les fameuses pépites.

Fabien LEDUC

cholet, MFR-cFa La Bonnauderie, mardi. Le formateur David Besson a mené la journée tambour battant.

"Pour une bonne audition,
j’ai enfin la recette !"
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Vie quotidienne
alcooliques anonymes. Jeudi
16 novembre, 20 h 30, centre
social du Verger, rue du Bois-Ré-
gnier, Cholet. Accueil des proches,
des malades, des soignants et des
amis. Gratuit. Contact :
06 28 96 05 11, aacholet@gmail.
com
France bénévolat. Permanence
vendredi 17, lundi 20 novembre,
14 h à 16 h, centre social du Planty,
55, rue du Planty, Cholet. Contact :
06 36 87 75 25.
cercle de silence. Samedi
18 novembre, 16 h, place Travot,
Cholet. Organisateur : Personnes
individuelles et associations. Cette
manifestation rassemble ceux qui

refusent que les personnes qui
fuient leur pays en guerre,
subissent des traitements dégra-
dants et une atteinte à la dignité,
du seul fait qu’ils soient migrants
et sans papiers.
Repair café. Samedi 18 novembre,
9 h à 12 h, espace ados du centre
social Horizon, allée des Vanneaux,
Cholet. Un appareil en panne, un
vélo qui ne fonctionne plus, un pull
troué. Repair café les remet en état
avec les conseils d’un expert, dans
un espace où réparateurs et tout
public se rencontrent. Gratuit.
Contact : 02 41 65 66 51,
02 41 58 01 16, repaircafecholet@
gmail.com
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Un poulailler part en fumée,
6 500 canards asphyxiés

L’incident a eu lieu hier matin.
L’agriculteur de la Ratellerie, lieu-
dit de Montfaucon-Montigné (com-
mune déléguée de Sèvremoine),
voit, de sa maison, des flammes
qui sortent de son poulailler où
sont élevés 6 500 canards. Il pré-
vient les pompiers de Montfaucon-
Montigné, qui interviennent un peu
après 11 heures, avec le renfort des
casernes de Cholet, Saint-Macaire-
en-Mauges et Gesté. Le feu est maî-
trisé vers 12 h 30.
« Le temps que j’appelle les secours,

tout s’est embrasé, commente la
mère de l’agriculteur. Les canards
devaient partir ce soir (mercredi
soir). Ils étaient arrivés en fin d’éle-
vage. Il ne reste plus rien du bâtiment
et du silo qui le jouxtait. Les canards
sont morts, asphyxiés. » C’est la gen-
darmerie de Saint-Macaire qui est
venue sur place. Les causes de cet
incendie ne sont pas connues pour
l’heure. Les pompiers sont repar-
tis vers 14 heures, une fois que tout
danger ait été écarté.

Montfaucon-Montigné, hier. Ce qu’il reste du poulailler de la Ratellerie.

Un concert plein de « good vibes »
Le 17 décembre, à Saint-André-de-la-Marche, les Basic Colors chanteront du gospel au
profit d’une école de l’île Saint-Martin, ravagée par l’ouragan Irma en septembre.

Fabienne SUPIOT
fabienne.supiot@courrier-ouest.com

C’est comme si les gens se sentaient
moins concernés parce que ça s’est

passé en France. Là-bas pourtant, des
gens ont tout perdu et l’aide de l’État ne
suffira pas à les aider à retrouver une
vie normale. C’est surtout sur la recons-
truction des infrastructures qu’elle est
concentrée. »
Portée par ce constat, Aurore Sanchez,
33 ans, a eu envie de monter un projet
en faveur des habitants de Saint-Mar-
tin. Située dans les Caraïbes, l’île fran-
çaise a été ravagée par l’ouragan Irma
en septembre. Une île dont la jeune
femme a des nouvelles par des amis :
« Des choses ont commencé à se mettre
en place mais ils sont partis d’un point
de départ chaotique. »
« Tout a été dévasté, du moindre ar-
buste aux toitures », confirme Fabien
Seguin, missionné sur place par son
entreprise en tant qu’ingénieur en hy-
draulique. « Quand j’y suis allé, fin sep-
tembre, un tiers des bâtiments étaient
totalement détruits, un tiers réparables
et un tiers presque intacts », estime le
Macairois, qui a tout se suite eu envie
de suivre Aurore dans l’aventure.

CBeaucoup de familles
ont tout perdu

dans l’ouragan ».
auRoRe Sanchez. Chanteuse.

En l’occurrence, la jeune femme, qui
habite Saint-André-de-la-Marche, a
décidé de faire appel à ses comparses
des Basic colors pour monter un
concert caritatif : « Aurore, Anne Tho-
mas et moi chantons ensemble depuis
2013. Nous reprenons des standards du
gospel mais aussi des morceaux pop
soul que nous harmonisons à trois
voix », précise Marine Allain, 34 ans,
intermittente du spectacle.
« J’ai tout de suite été partante. Cette ac-
tion va permettre de collecter des fonds
qui seront destinés à un but bien précis,

que nous maîtriserons, sans risque que
l’argent soit détourné. »
Les trois jeunes femmes souhaitent
soutenir une école en lui permettant
de s’équiper en fournitures scolaires,
livres, jouets… : « Ce type de matériel
n’est pas fourni par l’Éducation natio-
nale. Et beaucoup de familles ont tout
perdu dans tout l’ouragan. »
Grâce aux contacts de Fabien sur
place, le trio a déjà une idée de la lo-
calisation de l’établissement. « On en
saura plus le jour du concert », promet

Marine. Le dimanche 17 décembre à
l’église de Saint-André-de-la-Marche,
donc. « Nous avons convaincu des amis
musiciens de nous accompagner sur
scène. Au total, nous seront huit chan-
teuses et deux instrumentistes. Il y aura
du frisson et des good vibes (bonnes
vibrations, ndlr) ! ».
Le concert débutera à 16 heures, mais
les organisateurs proposent de venir
dès 15 heures pour échanger tout
en dégustant des boissons comme
du vin chaud, et des viennoiseries.

« Et la journée se poursuivra après le
concert au bar le Day off, à Saint-Ma-
caire-en-Mauges, avec une scène ou-
verte de 18 h 30 à 20 h 30. Une partie
des consommations sera reversée à la
cause », précise Fabien Seguin.

Dès 15 heures dimanche 17 décembre,
église Saint-André-de-la-Marche.
Réservation : Basic.colors.trio@gmail.com
ou 06 37 01 24 96. Don de 5 € minimum
sur réservation. Don de 7 € minimum sur
place.

cholet, centre-ville, hier. Marine et Aurore chantent ensemble depuis 2013, au sein des Basic Colors. Photo CO - Fabienne SUPIOT


